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PHILANTHROPIE :

13 ACTEURS  
D’INFLUENCE

Propos recueillis par AMANDINE SASSO

« La philanthropie est une vertu 
douce, patiente et désintéressée, 
qui supporte le mal sans l’approu-
ver » affirmait Fénelon dans son 
18e Dialogue des morts.

Dans ce 21e « Index influence », 
market a rencontré plusieurs 
acteurs œuvrant chacun à sa 
manière dans le domaine phi-
lanthropique : conseillers, direc-
teurs de société ou présidents de 
fondation, tous s’accordent à dire 
que la philanthropie, c’est avant 
tout un engagement de soi. Cette 
dernière représente également 

une valeur transmissible, presque 
« héréditaire ». Et c’est souvent à 
travers elle que l’on peut prendre 
le pouls d’une société : si elle pros-
père, c’est que la société est saine.

Cependant, aussi pures soient ses 
intentions, la philanthropie n’est 
jamais totalement lisse, et peut 
parfois dériver vers une influence 
négative. Dès lors, pour qu’elle 
demeure éthique, ces acteurs 
d’influence nous évoquent les 
seules vertus capables de corriger 
cet effet : l’humilité et l’intégrité… 
À méditer !
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Après une enfance en Italie, des études 
de droit en Suisse alémanique puis un 
séjour au Royaume-Uni, Beat Mumen-
thaler a choisi d’exercer la profession 
d’avocat à Genève. Il intervient dans 
différentes procédures, devant les tribu-
naux étatiques ou arbitraux, et s’occupe 
de créanciers et débiteurs en détresse. En 
parallèle au monde des affaires, l’avocat 
apporte son soutien à la cause huma-
nitaire et consacre une partie de son temps aux enfants les 
plus vulnérables. C’est pour lui une évidence. Depuis plus de 
quinze ans, il se met à disposition de la Fondation Terre des 
hommes, dont il a l’honneur de présider le Conseil de fonda-
tion depuis quelques années. « Terre des hommes dépend de 
dons de philanthropes, de bailleurs de fonds institutionnels 
et privés. Nous nous organisons afin de recevoir le soutien 
qui nous permettra d’obtenir une influence directe sur la 
santé et le développement d’enfants dans plus de trente pays 
dans le monde. Nous nous profilons comme experts dans les 
trois domaines de prédilection que sont la santé, la protection 
et l’humanitaire. Nous nous efforçons de collaborer avec les 
meilleurs spécialistes dans ces trois champs d’action.

Nous ne pouvons avoir de l’influence que si nous sommes 
considérés comme une référence au niveau suisse, européen 
et mondial. C’est aussi ce qui motive un philanthrope à nous 
apporter son soutien. Nous aimerions bien sûr augmenter notre 
impact à l’échelon mondial pour pouvoir aider davantage 
d’enfants et trouver toujours plus de partenaires. Nous avons 
travaillé l’année dernière sur notre stratégie afin de donner 
à la Fondation les moyens de trouver de nouveaux soutiens 
financiers. Nous avons entrepris des changements organisa-
tionnels et structurels qui nous permettront à terme de nous 
profiler comme un maillon toujours plus important dans la 
chaîne humanitaire. Nous avons décidé de nous concentrer 
sur les trois axes que j’ai mentionnés auparavant, afin d’être 
encore plus percutants et efficaces dans l’aide apportée.

De façon plus personnelle, je fais du bénévolat depuis une 
vingtaine d’années maintenant. J’ai commencé à la Fonda-
tion Terre des hommes en envoyant une lettre à leur cellule 
juridique pour leur proposer mes services gratuitement. Pour 
la Fondation, j’ai donc effectué des voyages, financés par mes 
propres fonds, donné des avis de droit et mené des procédures. 

Je pense que je suis comme beaucoup de 
personnes, je cherche à rendre ce que j’ai 
reçu dans ma vie : venant d’un milieu 
relativement aisé, c’est tout naturelle-
ment que le bénévolat s’est inscrit dans 
mes valeurs. En tant que première ONG 
suisse d’aide à l’enfance, nous disposons 
d’une légitimité en Suisse et notre voix 
compte. La continuité de notre Fonda-
tion passe aussi par notre important 

réseau de bénévoles. Cette passion du bénévolat se transmet 
parfois de génération en génération. Lorsque nous mettons en 
place un programme dans les pays que nous aidons, notre but 
premier est que ce programme fonctionne de manière auto-
nome grâce à l’appui d’organisations locales. La pérennité est 
donc ancrée dans les valeurs de la Fondation. Nous ne sommes 
pas là pour nous substituer aux institutions déjà en place. La 

philanthropie, dans son acception courante, est reliée à une 
forme d’amour pour l’être humain. La Fondation de Bill et 
Melinda Gates, qui soutient la Fondation Terre des hommes, le 
fait probablement parce que c’est moralement très important 
pour elle. Mais je ne crois pas que son engagement repose 
sur du « pathos ». Ils œuvrent dans un domaine spécifique et 
ont des valeurs très fortes. Je pense que la philanthropie, si 
elle est honnête, est là pour aider l’Humain. Et elle reflète le 
plus souvent le bien-être d’une société. Vous ne pouvez aider 
les autres que lorsque vous-mêmes ou vos proches allez bien.

À mon sens, on peut appréhender la philanthropie de deux 
manières : la première est orientée sur le bénéficiaire. Il 
reçoit des soutiens financiers et les utilise pour la cause qu’il 
défend. Là, de mon point de vue, on se situe dans une approche 
parfaitement éthique et c’est exactement ce que fait notre 
Fondation. La seconde correspond au philanthrope qui se sert 
d’une cause pour son propre compte. Évidemment, dans ce 
cas, l’influence peut être très grande. Au sein de notre Fonda-
tion, nous mettons un point d’honneur à travailler avec des 
personnes qui ont les mêmes valeurs altruistes que nous ». \

Beat Mumenthaler
Président du Conseil de fondation de Terre des hommes,  
aide à l’enfance et avocat au Barreau de Genève
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JE  S UIS  C OMME BE AUC OUP  
DE  PER S ONNE S ,  JE  CHERCHE À  RE NDRE  

CE  QUE  J ’AI  REÇU DA N S  L A  VIE
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